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Réseau de Transport de l'Électricité : Où va 
s'arrêter la descente aux enfers? 

Lundi 17 octobre, un salarié de RTE a mis fin à ses jours. Ce technicien de 29 ans travaillait au sein du 

Groupe Maintenance Réseau d'Anjou basé à Saumur. Nous adressons toutes nos condoléances à sa 

famille et à ses proches. La CGT est de tout cœur avec eux. 

L'information a rapidement circulé dans la branche de l'énergie et au-delà. En effet, ce drame a eu lieu 

dans un contexte particulier, celui de la criminalisation de la grève. 

Ce salarié revenait d'un mois d'arrêt maladie, à la suite d'une convocation à la police début septembre. 

Pour cause, une plainte déposée par la direction, en lien avec les grèves du printemps. Injustement 
dénoncé par RTE comme l'un des auteurs présumés d'actions sur le réseau électrique, il en a été très 
affecté. 

Cet événement tragique survient après un conflit très éprouvant où, pendant plus de 3 mois, les agents du 

GMR Anjou se sont battus pour obtenir 5% d'augmentation de salaire. Ils n'ont reçu en réponse que du 
mépris de la direction. Celle-ci a même envoyé les CRS pour déloger les grévistes. 

A plusieurs reprises, la CGT a alerté sur les conséquences délétères pour le personnel de ce management 

répressif, mais rien ne peut émouvoir la direction, qui dirige depuis plusieurs années l'entreprise d'une 

main de fer. 

A RTE, la direction considère les organisations syndicales comme des ennemis et principalement les 

militants CGT qui sont stigmatisés et dénigrés au point de porter atteinte à leur santé psychologique. Les 
interventions des inspections du travail et des médecins n'y changent rien. Aujourd'hui, ce sont les 

salariés eux-mêmes qui sont victimes de ce climat de terreur. 

L'absence de « dialogue social » et la répression systémique à RTE sont de notoriété publique dans la 

branche des IEG. Mais, le directoire adoubé par le gouvernement et placé au centre médiatique de la 
transition énergétique n'a visiblement de compte à rendre à personne. 

On croyait avoir touché le  fond avec la mise en garde à vue des 4 agents de Valenciennes à la Direction 

Générale de la Sûreté Intérieure, pour des faits de grève n'ayant eu aucun impact sur l'alimentation 

électrique. Mais malheureusement à RTE, le pire est toujours certain. 

Contre cette violence patronale, la riposte collective est la seule réponse. Les agents ne se laisseront pas 
intimider et rien ne pourra les faire taire. 
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